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Jean-Marc Larrue 
EDITORIAL 
LORSQU'EN 1985 l a Société d 'his toire du théâ t r e du Québec publiait le premier numéro du nouvel Annuaire théâtral» el le entendait, ainsi 
que le préc isa i t en page édi tor iale son président d ' a lo r s , "faire mieux 
connaître notre t héâ t r e nat ional en permet tant à un large public l 'accès 
aux archives t h é â t r a l e s e t aux études menées sur le sujet" . 
L'Annuaire théâtral poursuivait donc deux objectifs p réc i s : "ceux 
d'offrir au public un ouvrage périodique sur l ' h i s to i re du théâ t r e au 
Québec e t au Canada français , e t en même temps fournir un débouché aux 
recherches effectuées dans la même mat ière , lesquelles n'ont jamais été 
aussi nombreuses ni aussi diversif iées qu'actuellement"*. Deux ans plus 
tard , ce constat es t encore plus v r a i . La recherche t héâ t r a l e e t l a 
recherche historique en théâ t r e n 'ont pas cessé de se développer et de se 
d ivers i f ier . 
Evidemment, ce t t e proliférat ion correspond aussi à une profonde 
remise en question des fondements théoriques e t méthodologiques de la 
recherche his tor ique. Car c e l l e - c i e t , p lus précisément, l'histoire de la 
l i t t é r a tu re e t du théâ t re sont t raversées par une c r i se g rave . Les 
courants s 'y affrontent e t s 'y d iscrédi tent avec d'autant plus de violence 
qu'aucun d ' en t r e eux ne parvient à imposer son autorité et, encore moins, 
à proposer une application globale e t sa t is fa isante de ses théor ies . 
Ces confrontations, fécondes mais épuisantes, placent les périodiques 
spécial isés dans une a l te rna t ive dé l i ca te : le parti pris ou le scepticisme. 
Dans un cas comme dans l ' au t re , i l s auront leurs détracteurs. En prenant 
position pour un courant , i l s se trouvent, dans l ' é t a t actuel de l a 
question, à r e j e t e r l e s aut res ; e t en demeurant sceptiques, en n'assumant 
pas l 'un des dogmatismes ambiants, i l s r isquent d ' ê t r e condamnés à la 
marginal i té et à perdre toute c réd ib i l i t é . 
La situation inconfortable dans laquelle se débattent aujourd'hui les 
his tor iens l i t t é r a i r e s es t un luxe dont i l s se se ra ien t volontiers passés. 
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Ainsi que T a rappelé Lucien Febvre, le projet d 'essai historique es t 
suffisamment ambitieux en lui-même pour ne pas avoir, en plus , à 
louvoyer en t re des écoles dont l ' intransigeance exclusive masque souvent 
des lacunes e t t rah i t une susceptibilité bien mal placée* 
Une "histoire historique", [...] cela veut d i re ou voudrait dire 
l 'h is toi re d 'une l i t t é ra tu re à une époque donnée, dans ses 
rapports avec la vie sociale de ce t te époque. [...] Il faudrait, 
pour l ' éc r i r e , reconst i tuer le milieu, se demander qui écrivait, 
e t pour qui; qui l i sa i t , e t pourquoi; i l faudrait savoir quelle 
formation avait reçue, au collège ou a i l leurs , l e s écrivains et 
parei l lement leurs lecteurs [et spectateurs]; car enfin il faudrait 
savoir quel succès obtenaient et ceux-ci et ceux-là, quelle était 
l 'é tendue de ce succès et sa profondeur; i l faudrait mettre en 
liaison l e s changements d'habitude, de goût, d ' éc r i tu re et de 
préoccupation des écrivains avec les vicissi tudes de l a vie 
polit ique, avec les transformations de la vie religieuse, avec les 
évolutions de la vie sociale, avec les changements de la mode 
ar t is t ique, e tc ? 
A ce la i l faudrait ajouter l ' impact des conditions économiques» 
Le programme proposé par Lucien Febvre correspond justement à 
l ' espr i t de l'Annuaire théâtral de 1908. Et c'est cet esprit que l'Annuaire 
théâtral actuel entend perpétuer en ouvrant ses pages à tous les courants 
idéologiques e t à toutes les approches théoriques, sans préjugé. 
L'Annuaire théâtral se pose donc en périodique ouvert consacré à la 
recherche en histoire théâ t ra le , en histoire entendue dans son acception 
la plus l a r g e . Tout ar t ic le t ra i tan t d'un aspect de l'activité dramatique 
(production, écr i ture et/ou réécriture, réception, scénographie, théorie du 
théât re) dans une perspective diachranique, c'est-à-dire situant son objet 
dans une époque autre que l'époque actuel le , consti tue à notre sens un 
ar t ic le his tor ique. 
Nous sommes parfaitement conscients des risques que cet éclectisme 
nous fait courir ( l 'hé térogénéi té des contenus et des approches en 
p a r t i c u l i e r ) , ma is nous estimons que la cohabitation (voire la 
confrontation) de thèses et de méthodes divergentes dans notre Annuaire 
ne pourra qu 'act iver davantage la recherche et l ' en r i ch i r . 
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Cette orientation nous amène à revoir l'organisation de l'Annuaire 
théâtral* Ainsi nous avons décidé d'en exclure la rubrique "Bilans" à 
cause de son caractère d'actualité et de créer une nouvelle section 
intitulée "Notes de recherche" destinée à mieux faire connaître l e s 
recherches en cours et à assurer une relation plus étroite entre l es 
chercheurs* 
Finalement, le comité exécutif de la S.H.T.Q., l'autorité éditrice, et 
le comité de rédaction ont convenu de transformer l'Annuaire théâtral en 
périodique semestriel* 
Le prochain numéro paraîtra donc à l'automne 1987. 
1* L'Annuaire théâtral, Société d'histoire du théâtre du Québec, 1985, 
p. 6* 
2. Lucien Febvre, Combats pour l'histoire, Paris, Colin, 1953, p. 264, 
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